
Théologie et esclavage depuis l'antiquité jusqu'aux temps modernes 

L'esclavage n'était pas seulement pratiqué en Amérique jusqu'au 19e siècle, mais aussi en 
Europe chrétienne jusqu'aux temps modernes. Ce fait a été démontré dans les dernières 
décennies par des études d'histoire sociale et économique réfutant ainsi d'autres 
conceptions plus anciennes et souvent idéologiques qui partaient d'une lente disparition de 
cette institution depuis la fin de l'antiquité. Comment arrivait-on à concilier cette pratique 
avec le christianisme qui considère chaque homme comme étant créé à l'image de Dieu, 
mais qui en même temps légitimait l'esclavage? Pour répondre à cette question, on a besoin 
d'une approche jusqu'à présent totalement manquant qui part de l'histoire de la théologie 
dans l'analyse de cette longue histoire de l'esclavage. 

Dans quels contextes les théologiens développaient-ils leur réflexion sur l'esclavage? 
Révélateurs sont des traités exégètiques et systématiques sur la création, sur le péché 
originel et sur l'histoire du salut ainsi que des débats dans le contexte du droit des gens. Le 
discours spiritualisé sur l'esclavage (intérieur par le péché) avait aussi des conséquences sur 
la compréhension de l'esclavage réel. 

Une perspective de longue durée de l'antiquité jusqu'aux temps modernes peut offrir une 
meilleure compréhension du processus de réception et des stratégies de légitimation et 
d'acceptation. Cela est de première importance face au débat actuel sur les causes de 
l'abolition de l'esclavage et sur la question adjointe de l'influence humanisante du 
christianisme. 

 

  

 


